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Les actes de la Conférence Générale - Maroc 1991

ENGAGEMENT DE RABAT

Réunis à Rabat, du 6 au 8 mai 1991, en 7ème Conférence Générale du
CIRTEF, les représentants d'organismes de Radios-Télévisions du Nord et
du Sud

réaffirment le rôle utile, nécessaire et essentiel du Conseil International
des Radios-Télévisions d'Expression Française (CIRTEF) dans les relations
audiovisuelles du Nord et du Sud, facteurs de connaissance, de communi­
cation et de paix entre les peuples unis fraternellement en vue du
développement harmonieux de chacun,

s'engagent au nom de leur organisme et en leur nom propre à mettre
tout en oeuvre, dans un esprit de partenariat, de manière à ce que le
CIRTEF réalise ses objectifs.

Cet engagement a été pris lors de la dernière plénière de la Conférence
Générale.
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Ces actes ont été
préparés et rédigés par
M. Jean-Roland DELAITRE,
Rapporteur Général et
Adjoint du Secrétaire
Général du CIRTEF.

OUVERTURE OFFICIELLE DE LA CONFERENCE GENERALE

INTRODUCTION PAR M. ROBERT STEPHANE, PRESIDENT DU CIRTEF

Chers Délégués,

C'est l'heure de déclarer ouverte la 7e Conférence Générale du Conseil
International des Radios-Télévisions d'Expression Française.

Monsieur le Ministre, c'est pour nous un plaisir d'être au Maroc et un
honneur que vous ayez accepté de préfacer nos travaux. C'est pour nous le
signe d'un intérêt important, à votre niveau, au niveau du Gouvernement et
au niveau des plus hautes autorités de ce pays. Cela place notre réunion
sous les meilleures auspices. Le CIRTEF vit un moment important de sa
relance. L'ambiance chaleureuse que le Maroc nous a proposé est d'excellente
augure.

Monsieur le Ministre, je vous donne la parole afin que vous nous disiez
votre sentiment sur cette importante réunion qui s'ouvre ce matin.
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Ministre de l'Intérieur et de l'Information
du Royaume du Maroc
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Au nom du Gouvernement de sa Majesté le Roi du Maroc et en mon nom
personnel, il m'incombe l'agréable mais combien délicate tâche de
m'adresser à l'ensemble des Directeurs généraux ou de leurs représentants
de la grande famille des médias audiovisuels francophones, pour leur
rappeler que le dynamisme et la vitalité de toutes les initiatives de
développement ou de resserrement de liens dépendent de leur propre
engagement et leur foi personnelle dans ces idéaux.

Il y a pratiquement quatorze ans, plus précisément en juin 1977, qu'à
l'initiative de l'Agence de Coopération Culturelle et Technique, les
Directeurs généraux des radios-télévisions des pays utilisant entièrement
ou partiellement la langue française, dont le Maroc, se réunissaient en
colloque à Montréal et décidaient de mettre sur pied un organisme de
coopération internationale : le CIRTEF voyait le jour.

Depuis sa création et au fil des ans, le CIRTEF a joué un rôle éminemment
positif dans la nécessaire coopération multiforme entre pays du monde
francophone, au delà des clivages traditionnels Nord-Sud.

Ce "Club de professionnels" du Nord et du Sud est devenu pour tous ses
membres un foyer de dialogue, d'échanges et de connaissance mutuelle.

Le CIRTEF a donné l'occasion aux responsables des radios et télévisions des
pays du Nord et du Sud de se rencontrer régulièrement, de mettre en commun
leurs préoccupations professionnelles, de s'engager dans des échanges et
projets de différentes natures, de coproduire des émissions et, stimuler
les uns par les autres, de réfléchir ensemble sur l'avenir des médias
audiovisuels dans l'univers toujours mouvant des communications.

Mais par-dessus toutes choses, cette rencontre constante entre
professionnels du Nord et du Sud les ont amenés à mieux se connaître, à
mieux s'apprécier et à contribuer à un resserrement de liens au moment où
les progrès technologiques dans le domaine de la communication tendaient à
élargir le fossé entre le Nord et le Sud.
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Il convient de rappeler ici que les grands objectifs que vise le CIRTEF, à
travers la réflexion, les actions concrètes et la mise en oeuvre de projets
communs sont: le dialogue permanent sur un pied d'égalité de ses membres;
la promotion de la radio et de la télévision comme outil de développement
de collectivités; la coopération entre ses membres afin de leur permettre
d'accomplir plus efficacement leur mission sociale, culturelle et
éducative; une meilleure connaissance; une meilleure appréciation et donc
le respect des particularités, des cultures et des aspirations de nos pays
et enfin, un transfert des technologies modernes, au fur et à mesure
qu'elles voient le jour afin de ne pas permettre au fossé de s'élargir
entre le nord et le sud mais, au contraire, oeuvrer à le combler.

Si les idéaux sont grands et nobles, les moyens de les réaliser existent­
ils ? Nous sommes tous conscients que les partenaires au sein du CIRTEF ­
ceux du Nord comme ceux du Sud - doivent apporter chacun, dans la mesure de
ses moyens, leur contribution à la réalisation de leurs idéaux communs.

Tout comme le désintéressement des organismes du Nord est intolérable, le
manque de conviction et de vouloir des organismes du Sud le serait aussi,
coopération sous entend la conjugaison d'efforts de tous les partenaires
vers un but commun.

Puissent ces quelques réflexions, à l'ouverture même de votre 7ème
Conférence Générale, servir à alimenter vos débats au cours des deux
prochains jours. Personnellement, je me considérerai heureux d'avoir
apporté ma pierre à la consolidation de ce merveilleux instrument de
coopération international qu'est le CIRTEF.

Pour conclure, je vous souhaite plein succès dans les travaux de votre
conférence ainsi qu'un excellent séjour parmi nous et déclare ouverte la
7ème Conférence Générale du CIRTEF.

k * *
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En ma qualité de président du CIRTEF, je me réjouis de vous accueillir à la
7ème Conférence Générale du Conseil International des Radios Télévisions
d'expression française.

Je suis heureux de me trouver au Maroc aux confins de TVS Europe et déjà si
intensément en Afrique par la chaleur et la qualité de l'accueil.

Je salue aussi la présence de nombreux observateurs. Sans les citer tous,
je salue tout particulièrement Monsieur Mohamed DIARRA, Directeur de la
Communication à l'Agence de Coopération Culturelle et Technique, le
Président et le Secrétaire Général de l'URTNA et M. Moncef KARTAS de
l'Organisation des Nations Unies.

Mesdames, Messieurs les membres du CIRTEF,

Si les observateurs se déplacent en qualité et en nombre pour suivre nos
travaux, c'est dire l'importance que revêt à leurs yeux le CIRTEF dans la
création du nouveau paysage audiovisuel francophone, un paysage qui sera
marqué par l'intensification des relations Nord/Sud et Sud/Sud.

Le CIRTEF n'est-il pas chargé par les plus hautes autorités politiques
d'étudier la mise sur, pied de TV5 Afrique et de Radio 5 2?

Un CIRTEF gui, après avoir connu une période de crise, est prêt à affronter
victorieusement aujourd'hui et demain les grands défis de la formation, de
la solidarité, de la coopération.

Un CIRTEF bien vivant car si trois membres - Français tous trois - ont
choisi de se retirer - momentanément je l'espère - quatre organismes : TV5
Europe, 2M International, Africa No 1 et Vidéotrame sollicitent l'honneur
de nous rejoindre.

Un CIRTEF vivant, ragaillardi par des projets nouveaux que ce soit des
contrats avec l'UNESCO, la création de radios rurales ou le SEFOR-CIRTEF
gui sera l'esquisse des marchés itinérants prévus par la "Déclaration de
Liège".
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Je crois à la magie des chiffres, je crois à leur vertu. Je sais ce que le
chiffre 7 - comme la 7ème Conférence Générale - représente comme symbole.

Je suis intimement convaincu que nos travaux qui doivent nous assurer

- de nouveaux statuts;
- éventuellement un nouveau siège;
- de nouveaux programmes;
- de nouvelles structures;
- de nouveaux échanges;
- de nouveaux financements;

seront un succès.

Il en sortira un nouveau CIRTEF dont la crédibilité et la force d'agir
seront mises au service de la francophonie.

* * *
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Je voudrais, à mon tour, à l'occasion de la 7e Conférence Générale du
CIRTEF, vous souhaiter la bienvenue et un agréable séjour parmi nous.

Vous savez qu'on a attendu cette réunion avec beaucoup de plaisir - cette
réunion qui a été reportée en raison des circonstances que vous connaissez ­
mais nous nous réjouissons de vous rencontrer et j'espère que l'ordre du
jour qui a été présenté, qui constitue un ensemble très intéressant, va nous
permettre de relancer les travaux et 1 'activité, d'une façon générale, du
CIRTEF. C'est cela le défi dont Monsieur le Président vient de parler et, je
suis sûr - j'ai même la conviction- que l'esprit de solidarité, l'esprit de
sérénité, de dynamisme, de mobilisation continue, va nous permettre
d'atteindre les objectifs que nous nous sommes fixés et que nous allons donc
voir l'avenir avec beaucoup d'optimisme.

Etant donné que l'action essentielle est la relance du CIRTEF, il faudrait
que nous prenions tous nos responsabilités et que notre travail, qui se
situe dans le cadre Nord-Sud, se déroule beaucoup plus dans un cadre de
partenariat plutôt que d'assistance. Il faudrait que chacun de nous prenne
ses responsabilités de façon à ce que notre contribution soit efficace pour
la relance de l'ensemble des activités du CIRTEF.

Je sais que la mobilisation de tous est déjà acqui se. Nous pouvons donc
commencer nos travaux. Nous regrettons toutefois, en tant que pays hôte, de
ne pas pouvoir disposer de beaucoup de temps pour établir un programme
social adéquat, mais nous veillerons quand même, malgré tout, à agrémenter
votre séjour dans la mesure du possible et avant de terminer cette brève
intervention, vous me permettrez de remercier Monsieur le Président, Robert
STEPHANE, de l'effort qu'il a entrepris, qu'il continue à entreprendre et
qu'il continuera toujours dans le cadre du CIRTEF, et je rends hommage à
l'ensemble du Secrétariat Général pour l'effort qu'il a déployé pour
l'organisation des travaux de cette 7e Conférence Générale du CIRTEF à
laquelle je souhaite plein succès. Ce succès nous le souhaitons tous et,
encore une fois, soyez les bienvenus et Bonne Chance !

Je vous remercie.
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Le Secrétaire Général de l'ACCT, Monsieur J.-L. ROY, m'a chargé de le
représenter ici et de transmettre à vous tous, artisans de cette
Francophonie au quotidien, réunis pour la 7ème Conférence Générale du
CIRTEF, ses meilleurs voeux de plein succès à vos travaux.

Il avait envisagé de prendre part personnellement à ces travaux; mais les
obligations liées à ses fonctions ne lui ont pas permis de se joindre à
nous. Et croyez-moi, il en éprouve un grand regret.

Le message qu'il m'a chargé de vous transmettre est un message de soutien
ferme et d'encouragement pour le CIRTEF au moment où, en proie à de
sérieuses difficultés, se produit cette réaction, ce sursaut salutaire,
dont témoigne la présence d'éminents délégués et observateurs à cette 7ème
Conférence Générale.

Nous mesurons l'importance de celle-ci pour l'avenir du CIRTEF. NOUS
souhaitons vivement qu'elle prenne les décisions les plus courageuses et
les plus pertinentes afin que, de façon sûre et de façon durable, cette
organisation irrémédiablement professionnelle et professionnellement
nécessaire retrouve l'efficacité que nous lui avons connue et qui seule
justifierait sa raison d'être.

un adage africain - malien plus précisément - recommande de dire dix fois
la même chose que de dire dix choses différentes. Nous avons besoin du
CIRTEF.

Je ne compte plus le nombre de fois où j'ai prononcé cette phrase devant le
Bureau de Direction, devant chaque membre du CIRTEF, chaque fois qu'il m'a
été donné de les rencontrer depuis que j'occupe cette fonction.

Nous avons besoin d'un CIRTEF fort, capable de nous aider à construire, à
consolider, à protéger et à faire rayonner cet espace francophone de
communication dont nous nous accordons tous à reconnaître la faiblesse,
tant au plan des infrastructures qu'au plan de sa capacité de production
audiovisuelle et d'échange.

Nous avons besoin d'un CIRTEF capable d'être ce lien solide et fécond entre
le Nord et le Sud francophones, unis autour de projets
entrepris en réponse aux préoccupations professionnelles
profitables à tous.

mobilisateurs
de tous et
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Des projets et des possibilités de l!es réaliser ? Jamais ils n'ont été
aussi nombreux et jama:i!s tant de ressources financières n'y ont été
affectées que depuis la tenue des Sommets francophones de Paris, Québec et
Dakar et de la Conférence des Ministres de la Culture tenue à Liège en
novembre 1990. Je citerai à titre d'exemples :

Le programme d'échanges de personnels entre radios et télévisions
francophones

Le programme de perfectionnement de l'EIB

Le fonds de soutien à la production audiovisuelle du Sud, véritable
outil de promotion des coproductions Nord/Sud et Sud/Sud

TV5, dont l'extension à l'Afriqu.e est à l'ordre du jour

le SEFOR, marché itinérant des programmes audiovisuels francophones
où, là encore, producteurs et réal!isateurs du Nord et du Sud se
retrouveront pour échanger leurs productions et bâtir ensembl!e de
nouveaux projets

la Banque de programmes, indispensable aux échanges

Radio 5 dont le projet sera à l'ordre du jour de cette Conférence
Générale.

Tous ces projets sont l'objet d'une coll!aboration étroite ACCT/CIRTEF,
collaboration que nous souhaitons toujours plus forte et toujours plus
efficace.

C'est pourquoi nous souhaiterions rénover l'Accord cadre qui nous
depuis 1984 afin de créer les meilleures conditions d'exécution de
projets communs et en accueillir de nouveaux.

lie
nos

Monsieur le Président, Honorables délégués, nous comprenons que dans cette
phrase de relance, les yeux du CIRTEF se tournent vers l'Agence. Celle-ci
n'a pas de prétention, encore moins les moyens de répondre à toutes les
attentes.
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C'est une évidence, nous semble-t-il, que l'effort significatif à fournir
doit être accompli par les membres du CIRTEF, effort qui pourrait
s'analyser en termes d'accomplissement de leurs obligations financières de
membre, en termes de participation effective aux projets retenus, en termes
de propositions d'actions nouvelles et innovantes.

Nous serons particulièrement attentifs aux évolutions qui - je l'espère ­
ne vont pas manquer de se produire dans les mois à venir.

Nous les encouragerons, nous les accompagnerons certainement pour favoriser,
l'émergence de cet espace francophone de communication que nous voulons
dynamique, créatif et solidaire.

Vive la coopération multilatérale francophone,
Vive le CIRTEF.

* k k
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PRE-CONFERENCE GENERALE

Réunions de la Commission des Finances, du Comité Exécutif et du Bureau de
Direction.

CONFERENCE GENERALE

10h00

11h30

15h00

16h30

16h45

19h00

Ouverture officielle

Première séance de la Conférence Générale

Adoption de l'ordre du jour
Rapport d'activités pour le biennum 1989-91 et plan de
relance du CIRTEF, par le Secrétaire Général a.i.
Désignation des Présidents et Rapporteurs Généraux des
Commissions statutaires et Groupes de Travail.
Admissions/démissions des membres

Débats d'ordre général sur le rapport d'activités du
Secrétaire Général a.i. et sur le plan de relance

Fin de la première séance de la Conférence Générale

Deuxième séance de la Conférence Générale

Rapport oral de la réunion de la Commission des Finances
Situation financière au 31.12.1990
Compte d'exploitation
Bilan 1990
Rapport du Commissaire aux Comptes (Inspection des
Finances de la SSR)
Adoption des Comptes au 31.12.1990
Présentation des projets de budget pour 1992 et 1993
Autres questions liées aux finances

Fin de la deuxième séance de la Conférence Générale.


